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BARRAUX

“Le Sahara s’invite à Fort Barraux” a accueilli
un millier de visiteurs

Lors de l’exposition sur l’art dogon.

Le week-end dernier, l’Afrique du nord a pris ses quartiers dans la commune, avec le

festival “La Sahara s’invite à Fort Barraux”. Avec réussite, puisque le public a répondu

présent et a mis en avant la « richesse de la culture saharienne ».

Lundi 27 juillet au soir, le Fort a repris son aspect habituel, après avoir été transporté, comme

par la lampe d’Aladin, dans le Sahara. Jade Mietton, l’organisatrice du festival, affichait

« beaucoup de fatigue » après de nombreux mois de coordination, mais a été saluée par tous

les participants ainsi que le millier de visiteurs.

En effet, les avis étaient unanimes sur le festival qui était qualifié de « très riche en partage

humain avec de belles rencontres, de beaux stands », ou de « belle occasion de mettre en

valeur la richesse de la culture saharienne » par les visiteurs.

Les spectateurs ont aussi noté « des regards bienveillants, la joie exprimée et la solidarité

vécue, avec un événement rassembleur qui confirme que les amitiés peuvent naître partout si

les élans sont là ».

L’organisatrice était également mise en avant par son ancienne professeure en arts plastiques,

Patricia Palenzuela Kroockmann, qui l’a félicitée « pour ce travail colossal. C’était un super

week-end dépaysant organisé avec brio ».
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Almuntasir Ikhbiri, guide touristique et conférencier spécialiste de la Libye et de l’Algérie, a

résumé le lien entre le Sahara et la Chartreuse : « Du souffle brûlant du Sahara aux cimes

paisibles de la Chartreuse, un même horizon se dessine : celui de la rencontre. Les reliefs de la

Chartreuse répondent aux dunes comme un écho. Là où le désert enseigne l’infini, la montagne

invite à l’élévation. Entre ces deux mondes naît un même langage : celui de la nature, du

courage et de la fraternité ».

Un lien mis en avant tout au long du festival où tous les arts étaient présents : danse, musique,

contes, cinéma, théâtre, peinture, sculpture, photographie, artisanat en métaux, en tissu, en

feuilles de palmier. L’art dogon était aussi exposé.

De nombreuses associations étaient également présentes, venues de toute la France. Les

hommes bleus, des Touaregs heureux de partager directement leur culture, étaient également

sur place.

Les visiteurs ont pu être également acteurs grâce aux ateliers d’initiation à la danse, au djembé,

à l’écriture tifinagh, et en se promenant à dos de dromadaire.

Les bénévoles, sur le front pendant plusieurs jours, ont également fait un bilan positif, en

matière de rencontres mais également au regard de « toutes les attentions dont on a

bénéficié ».

L’initiation au djembé a ravi les personnes présentes.



Le conteur Abdellatif Targhaoui a fait passer un bon moment au public.

Des Touaregs étaient présents.  Photos Agnès Bernès


